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le Ihmgage est tnjours pur et vrai,
habitue. enracrie l'homme à son
sol natCmn l co le petit oiseau
dans son nid !..

.En quittant ce Uid, la maison
pmrieri;elle, r'et ronive+on dans un
autre la mn'mîe chaleurles meinl1es

teudreae.s ... Ltl ce utranger
et-il htm me séu uîtu que le ciel

de sa purie .Et son soleil vaut-
il notre lil !...

Le jeo homme qui s'exile de
sa patrie, 'est rnimit qui se se-
paro deS enom ! Peut-il crn re-
trouver unu au qui le reoive
dan son :5ein ', iL en (lui il puisse
déposer sa coniiiitnce et son
cœeur,.

No nais le 'lesi in nous y cu-
gage. De fataws e reontances
dans la vie nous y obligent : il

iA:t partr !... Oui, il îaut conîsentir
a serrer la nain d'un vieux pre

qui ' nous aime ; i ait avoir la
force de presser suî son coeur une
mère un larmes jeutr un Werier
regard o adieu à ut quios
entourre ; l haut s'e:iler. Ai
loir à !.traue,, i faut ailer

goùter un hlur absent ; tra ner
sprès soi iag e is premires

itlusions: vivre du seul couvenir
qui noue t:c: cehd des larnes

qu'àver':e5 notie mere ià notre
départ . -

Adieu, heu ciel le son pays
ad(ieu(, channaIIIS ðtliauix, eniteirs
fleuris, d':ieleses pomenade!
adieu, toit ce que jaime Diot
me comraa:de adieu.

Silence grais arbres de nos
forts, que. la brise ne vienne plu
gémir dans vo.i feuilles, car son
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langage divin,sa plainte diviîe,n
trouveront plus l'dclho a(nsii mon1101

rnu !..

Et toi, pure et calme fontaine,
seule auie. de Imes confidences
enantines, tu mU im'etendras
plus soupirer, tu n'entemdras plus
sortit de ma. bouche u nmm bien
doux à mon souvenir.

Plus le solpi:s pour se lmtariier
i In doux, murure dlus de

voix pour répondre h ht tienne,
qui est la voix dlu silence et de

làiie !...... la voix (le la latule
et de Dieu ' ... Reste canelll,
et que le souille de la tempe n
vienn((e Jainais trou bler ta surface
limpide. Adieu

Il part. ....
Souvent sa vue ce pwot en aon
ritre vers le lieu go'il traint

rpuitter. il croit hie : hn v
de sori bon ange, lui ire itout as

' tr es bien milaih Lheues, et il
tremble. .

b\is lu d'u ; uny hiotimm
est sans cesse tra" de do miîlla
idlées contrtiruîs. Tout. à. ileure,
il <tit trite une Lirnmle bien

mnre euliit siin S joue eni Cl
lbassunt sa mère Pl uiui
geil est seul avec sn ambiti
qi'un utni ra dl sub-ii tui
reire les objets sur sn pas ,
son jeune ci uur se d.1 te de j à
la seneidée de due&nr riche
puis leureux ! r

Le lattur r en tiit, il s'oublie
déjà ! ..............


